
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Lorsqu’on regarde bien, le Président Macron et 

son gouvernement ont tous les arguments pour 

être en colère contre eux, en sachant qu’une très 

grande partie de la population est ou sera 

touchée par les annonces faites ou à venir. 

Salariés, retraités, jeunes, chômeurs, précaires, 

toutes les catégories socioprofessionnelles, ou-

vriers, employés, techniciens, encadrement ont 

des raisons collectives et individuelles pour com-

prendre que ce ne sont que des reculs sociaux 

qui sont prévus pour l’avenir.   

 

Ce Président est l’aboutissement idéologique de 

plus de 70 ans de revendications et de combats 

patronaux. C’est la consécration physique de la 

bataille du capital contre le travail, c’est la mise à 

mort du programme du Conseil National de la 

Résistance d’après guerre et de toutes ses 

avancées sociales. Macron le dit lui-même. C’est 

le personnage de la mondialisation et de l’Union 

Economique Européenne, des places financières 

et des banques. C’est l’homme mis en place par 

les puissants pour leur propre compte et 

défendre leurs propres intérêts. 

 

Ce Président n’est pas tout à fait comme les 

autres, il est pire. Il a une mission : "transformer 

la société", ce sont ses mots, coûte que coûte. Il 

ne veut pas réformer, il ne veut pas aménager, il 

veut transformer. En transformant la société, il 

veut façonner celles et ceux qui la composent, 

les individus. Il veut asservir les travailleurs, 

culpabiliser les chômeurs, modeler les jeunes à la 

sauce patronale, faire les poches des retraités, 

éliminer les syndicats des entreprises, refonder 

tous nos systèmes et codes, bref il veut une 

autre société basée sur l’excellence et le profit. 

Une société basée sur l’individualisme au 

détriment du collectif qui selon lui ne marche 

plus. Une société où l’entreprenariat serait la 

norme en opposition au salariat. Une société où 

les entreprises privées feraient, à la place de la 

fonction publique, une société avec des 

travailleurs sans statut et sous contrats pré-

caires, enfin une société libérée, re-réglementée, 

re-codifiée, réorientée. 

 

En re-codifiant le monde du travail, le 

financement de la Sécurité Sociale, les pres-

tations sociales, le financement des collectivités 

territoriales, les fonctionnements de l’hôpital 

public et de l’éducation nationale, la formation 

professionnelle et le chômage, Macron instaure 

un état inégalitaire qui crée des divisions, de la 

méfiance, de la jalousie et du mépris entre les 

populations des différentes classes sociales. Il 

crée encore plus de ségrégation. 

 

"Les pauvres d’aujourd’hui sont souvent moins 

les retraités que les jeunes". Voilà ce que la plus 

haute personne de ce pays, garant de l’état de 

droit, garant des institutions de la République, 

garant de la devise apposée sur le fronton de nos 

mairies, "Liberté, Egalité, Fraternité", pense 

profondément. Comment cet homme peut-il se 

permettre une telle comparaison quand on 

connaît le montant des pensions et des retraites, 

quand on connaît la faiblesse des salaires ? Nous 

pouvons imaginer que le Président n’aime pas 

certaines classes sociales, certaines catégories de 

la population. Souvenons-nous des qualificatifs 

des sans-dents, des buveurs et des fumeurs… 

 

A l’annonce des ordonnances sur la loi travail, 

l’ensemble des organisations syndicales du 

patronat, Medef en tête, a applaudi des deux 

mains. Preuve que les revendications ont été 
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satisfaites. Il parait que cela relancera l’écono-

mie ? Pour qui ? La question se pose puisque ce 

qui n’a jamais été dit, ni écrit, dans le 

programme de Macron-Gattaz, à savoir la baisse 

durable et significative des salaires, est le but 

ultime de sa feuille de route. 

 

Macron veut réaliser ce qu’a fait le 

gouvernement allemand au début des années 

2000 avec les lois Hartz (ancien directeur du 

personnel chez Volkswagen). Ces "réformes" ont 

eu comme conséquence la baisse de la part des 

salaires des travailleurs allemands dans les 

richesses créées. Et cela dure encore. Cela a créé 

des "mini jobs" très peu payés, la baisse des 

pensions, les temps partiels imposés, surtout aux 

femmes, la précarité quasi généralisée dans 

certains secteurs. 

 

Son programme gouvernemental s’appuie sur 

deux modèles économiques et sociaux : le 

modèle allemand pour partie et surtout le 

modèle anglo-saxon américain, avec sa flexibilité 

accrue et sa libéralisation effrénée. 
 

Est-ce ça que nous voulons, nous travailleurs et 

peuple français ? En tout cas pas notre organi-

sation syndicale. Nous nous battrons avec l’en-

semble des salariés pour stopper Macron et 

imposer un autre modèle de société, sorti de 

l’emprise du capitalisme. 
 

Nous sommes à vos côtés, 

vous êtes avec nous. 
 

 

Bourges, le 5 Septembre 2017  
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Le 12 Septembre 2017 à : 
 

BOURGES : 10 h 30 – Place Séraucourt 

VIERZON : 10 h 30 – Forum République 

ST-AMAND : 10 h 00 – devant l’hôpital 

ST-FLORENT : à 10 h 30 – Place de la République 

LA GUERCHE : à 10 h 30 – Place du G
al 

de Gaulle 
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